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En juillet 1960, mon excellent ami Jean Decelle s'est adonné a 
la recherche des faunes commensales de divers Termites peuplant la 
grande forêt congolaise aux environs de Yangambi. Parmi les 
Arthropodes qu'il a recueillis dans cette catégorie de biotopes figu
rent 36 exemplaires d'une espèce inédite du genre Auchenotropis 
RAFFRAY, dont la description est donnée ci-dessous. Ce genre s'in
tègre dans la tribu des Tanypleurini dont aucun des composants afri
cains ou malgaches n1avait été signalé à ce jour comme étant in
féodé aux Termites. Une espèce myrmécophile de Tanypleurini est 
cependant signalée de Madagascar : Capnites augustus RAFFRAY qui 
1 été ·recueillie dans un nid de Pheidole oswaldi FoR. La capture 
réalisée par Monsieur Decelle est donc fort intéressante, le grand 
nomhre d'individus qu',j_J a récolités dans une même termi,tière active 
interdisant d'envisager la possibilité d'une présence fortuite de 
l'espèce parmi ,les Isoptères. 

Selon ]EANNEL ( 1959 ), parmi les Bythininae, les tribus des Tri
chonychini GANGL., Tanypleurini }EANNEL, Bythinini RAFFRAY et 
Goniacerini RAFFRAY, offriraient toutes des tarses munis d'une 
soie paronguéale. Je n'ai pas vérifié la présence d'une telle soie 
ohez les Trichonychini, les Byuhinlni et chez Ja grande majorité des 
Taniapleurlni. Mais j'ai pu constater son existence chez la totalité 
des Goniacerini africains. Ghez ,les genres Ogmocerus RAFFRAY et 
Ogmocerodes ]EANNEL, elle est courte, robuste, droite et aci
cuùaire ; chez d'autres genres, tel Bredoella JEANNEL, elle est en 
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forme de flagelle long et sinué. Mais parmi les Tanypleurini, le 
genre Auchenotropis offre des tarses démunis de soie paronguéale 
et ce que ]EANNEL considère comme telle est en fait une seconde 
griffe fortement régressée comme en comportent les tarses de nom
breux Batrisini et Tyrini. Le fait que dans sa Révision des Psélaphi
des de l'Afrique Intertropicale (p. 460) ]EANNEL signale que les 
Trichonychini (Bythininae pruléarctiques) offrent une soie paron
guéale <~ très robuste et arquée » est significatif, car cette descrip
tion correspond exactement à celle d'une griffe plus ou moins ré
gressée. 

Mais Auchenotropis présente un autre caractère en commun 
avec de nombreux Batrisini : leurs palpes maxillaires conformés 
comme ceux de ces derniers, offrent en outre les mêmes soies ap
primées prédistales à proximité du bord externe. Et ceci confirme 
une fois de plus l'impérieuse nécessité d'avoir recours à des prépara
tions microscopiques pour aboutir à une classification valable des 
Psélaphides des faunes africaine et malgache. 

Nonobstant les deux caractères signalés ci-dessus, la tribu des 
Tanypleurini ]EANNEL et le genre Auchenotropis RAFFRAY parais
sent caractérisés et définis de manière satisfaisante. 

Auchenotropis termitophila n. sp. ; holotype : Yangambi (Mu
sée Royal de l'Afrique Centrale, Tervuren) (fig. 1 à 9). 

Taille: 1,3 - 1,5 mm. Ailé. Brun rougeâtre assez brillant. Pu
bescence très clairsemée sur la tête et pratiquement inexistante sur 
le pronotum ; celle des élytres et des tergites abdominaux cour-te, 
régulière et assez dense. 

Tête, y compris les yeux, plus large que longue ( 1) (rapport : 
6-5) ; partie antérieure finement mais densement ponctuée au de
vant d'une dépression arquée délimitant une large et faible con
vexité postérieure à ponctuation très faible et largement espacée ; 
yeux à peine saillants et deux fois plus courts que ,les tempes 
qui sont à peine convergentes sur presque toute leur longueur, 
puis brusquement infléchies vers le cou. Pa;\pes maxillaires 
(fig. 3) comparables à ceux des aunres espèces du genre, for
més de cinq articles, la massette asymétriquement elliptique, dila-

(1) La longueur de la tête est mesurée du bord antérieur de l'épistomc à 
la naissance du cou. 
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FIG. 1. -- Auchenotropis termitophi!a n. sp., 'J, de Yangambi. 

FIG. 2. - Auchenotropis termitophila n. sp. Edéage. 
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FIG. 3 à 9. - Auchenotropis termitophila n. sp. : 

FIG. 3 = Palpe maxillaire droit. FIG. 4 = Patte anté;i~ure du d'. 
FIG 5 = Patte antérieure de la ·;:i • FIG. 6 = Patte mediane du O. 

FIG. · 7 = Patte médiane de la 9 . FrG. 8 = Patte postérieure du d. 
FIG. 9 = Griffes d'une patte antérieure. 
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tée vers la base du côté iuterne ; des soies préapicales apprimées 
sont agrégées à proximité du bord e:<terne. Antennes ni sinuées ni 
tordues, courtes, ne dépassant pas ,la base du pronotum ; les trois 
artioles de la massue asymétriques dans les deux sexes : !e côté 
iuterne de l'article 11 dilaté dans sa moitié basale, les articles 10 et 
9 très sensiblement étirés latéralement à leur côté interne qui se 
termine par un arrondi étroit chez le 10 et en pointe chez le 9. 

Pronotum à peine plus long que large, à ponctuation fine et non 
confluente, et fortement étranglé au niveau du sillon transversal 
prébasal ; disque régulièrement convexe, les côtés en large arrondi. 

Elytres dont la plus grande longueur équivaut approximative
ment à la largeur maximale, cette dernière située au tiers basal ; 
microsculpture nettement râpeuse sur toute la surface des élytres 
qui conservent néanmo~ns un aspect assez brillant. 

Abdomen contracté et acuminé ; tergites approximativement de 
même longueur, le 5" non visible de dessus, 

Pattes conformées comme chez les autres espèces du genre, les 
tibias postérieurs coudés vers leur tiers distal ; des caractères 
sexuels secondaires sur les pattes antérieures et médianes et qui 
constituen.r d'excellents cûtères spécifiques. Tarses (fig. 9) dépour
vus de soies paronguéales, mais munis de deux griffes dont l'une 
est très régressée. 

Edéage (fig. 2) peu chitinisé et peu pigmenté, déformable, of
frant deux paramères prolongeant le bord supérieur de la capsule 
et dont la partie apicale de chacun d'eux est élargie et paraît repliée 
latéralement (2). Une soie distale à chaque pararnère. 

Par le fort étranglement prébasal du pronotum (3) A. termito
phila se rapproche des espèces distorta }EANNEL, femoralis JEAN

NEL, torticornis JEANNEL, brachialis JEANNEL et eurycnemis ]EAN

NEL. L'étranglement du pronotum est cependant plus accusé chez 
l'espèce découverte par Decelle, sauf peut-être en ce qui concerne 
A. distorta. 

La microsculpture râpeuse de ses élytres permet de reconnaître 
aisément A. termitophila parmi la bonne vingtaine d'espèces que 

(2) Les paramères de l'édéage étant très peu chitinisés, le pliage de leur 
partie apicale pourrait être accidentel. 

(3) Contrairement à ce que signale }EANNEL, l'étranglement prébasal du 
pronotum n'est pas un critère valable pour séparer les genres Auchenotropi
dius et Auchenotropis. 
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comporte actuellement le genre, mais la conformation des pattes 
et des antennes constitue des caractères tout aus,si discriminatoi
res. 

RÉPUBLIQUE DÉMOCRATIQUE DU CONGO, Yangambi, en forêt, 36 
exemplaires des deux sexes dans une termitière de Cubitermes, juil
let 1960 (J. Decelle). Holotype et 35 para types au Musée Royal 
de l'Afrique Centrale, Tervuren. 
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A CONTRIBUTION TO THE ECOLOGY 
OF SOME ODONATA 

THE ODONATA OF A « TRAP » AREA 
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r. Introduction. 
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There is today an overwhelming faunistical literature on the Or
der Odonata and the number of reports is still increasing. Many 
authors have brilliantly inventorized their particular environments 
and most tend to present some stray notes on ecology, more fre
quently ethology of the species encountered. True ecological appro
aohes however are few. As some stimuJating exceptions, tbe aut
ecologicaJ work of ZAHNER (1959, 1960) on Calopteryx splendens 
should be cited here, together with the synecological approaches by 
FrscHER (1961) and MACAN ( 1964 ). 

The present paper is an attempt to gain some insigbt into the 
factors that govern habitat selection in a number of species living 
closely together on a limited area, presenting some curious features. 

These may be summarized as follows : 

1) Ail the pools considered lay along the axis of the river Den· 
der, an affluent of the Scheldt, over a length of not more tban 3 
km. They are ail situated on one bank of tbe river and not more 
tban a few hundreds of meters remote from it. 

2) They are al/ artificial and recent (see furrher), and, at one 
exception, very sballow. AM are permanent in natme. 

3) Their basins belong to an area (Fig. 1 ), delimited by steep 
railroad taluds bordered by some small rivulets in the south, south-
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